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Édito
Chers amis,

Ce programme de printemps sera sans conteste placé sous le signe des beaux-arts avec plusieurs expositions
de grande qualité à fois dans notre Centre et hors de nos murs. Tout d’abord, « Roman d'un voyageur », dont
l’inauguration en janvier avait attiré quelque 800 personnes, se poursuit au Musée de Sèvres (jusqu’au 20
juillet) avec d’excellents échos dans la presse française à propos des céramiques coréennes présentées. Dans
un tout autre genre, la « tisseuse de liens » Sun Mi Kim sera jusqu’au 28 mars à la galerie Lélia Mordoch, tandis
que la Biennale internationale du Design de Saint-Etienne accueillera du 11 mars au 17 mai une quarantaine
de designers et artisans coréens à la Cité du Design et au Musée d’Art Moderne et Contemporain de Saint-
Etienne (qui recevra aussi en cette occasion la prolifique sculptrice Lee Bul). Enfin, toujours hors les murs, la
galerie parisienne Duboys recevra du 14 mai au 20 juin l’excellent peintre coréen Sen Chung, qui vit et travaille
en Allemagne.

Quant à notre Centre, s’y succèderont les expositions des talentueuses plasticiennes  Jeong Da-young (du 4
au 25 mars) et Song Young-hwa (du 1er au 20 avril), avant que n’investisse nos cimaises (du 22 avril au 13 mai)
le photographe Joon Choi avec sa série de portraits de Haenyo, ces étonnantes plongeuses de Jeju qui affron-
tent chaque jour les dangers de la mer. Suivront ensuite l’exposition « Le dessin dans tous ses états » de 22
membres de la très créative Association des Jeunes Artistes Coréens (du 20 mai au 10 juin), puis l’exposition
« Autour du papier coréen » de Kim Sang-lan et de ses élèves (du 17 juin au 1er juillet).

Dans le domaine de la musique, le programme de ce printemps sera également riche et varié. Tout d’abord,
les mélomanes pourront apprécier au Musée de l’Armée trois concerts classiques du cycle MusicAlp (les 2, 16
et 30 mars), avec de remarquables instrumentistes français et coréens réunis autour du violoniste Dong-Suk
Kang. Puis, les amateurs de créations franco-coréennes novatrices auront l’occasion de découvrir un  concert
réunissant la chanteuse de pansori Cho Jooseon, la compositrice Marie-Hélène Bernard et la percussionniste
Françoise Rivalland, qui entameront au Centre (le 4 mars) un dialogue musical inédit. Toujours au Centre, nous
présenterons (le 18 mars) le concert du groupe Jeong Ga Ak Hoe revisitant la tradition  musicale coréenne
dans une perspective visionnaire et multidimensionnelle. Enfin, on ne peut manquer de signaler la 3e édition
du Festival K-VOX  (le 11 juin et du 19 au 21 juin) où le pansori, le minyo,  la musique instrumentale et le théâtre
seront à l’honneur au Musée Guimet, à l’ARTA et au Théâtre du Soleil.

Pour ce qui concerne la danse, elle ne sera pas non plus oubliée avec le décoiffant spectacle de hip-hop du
groupe  Morning of Owl (à Dourdan, le 26 avril) et le solo « Gungji-dilemma » de Son Hyejeong présenté (les
1er, 2 et 3 juin) dans le cadre des Rencontres chorégraphiques internationales de Seine-Saint-Denis. 

Quelques autres manifestations à ne pas manquer se dérouleront également entre mars et juin, tels notre cycle
de conférences « Culture et civilisation coréennes » (du 25 mars au 27 mai), la rencontre au Centre (le 17 avril)
avec le Vénérable Hyangjôk, à l’occasion de la sortie de son livre L’Eveil n’a pas de frotières, de Haeinsa à la Pierre-
qui-Vire », ou bien encore la 3e édition du  « Printemps Coréen » de Nantes (du 13 au 31 mai) riche en événe-
ments divers et variés, notamment dans le domaine de la musique et de la danse...

Mais, je vous laisse découvrir tout cela dans les pages qui suivent, en espérant que vous trouverez ce pro-
gramme intéressant et que j’aurai le plaisir de vous croiser lors de l’un des événements qui y sont annoncés.

LEE Jong-Soo

Directeur du Centre Culturel Coréen
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Kim Sun-mi est une artiste plasticienne coréenne
dont le travail tourne autour de la relation entre les
êtres et leur environnement. Elle tisse des liens entre
eux à l’aide de fils qu’elle insère dans ses œuvres,   ins-
tallations photographiques, peintures ou perfor-
mances.
Pour sa première exposition personnelle en France,
Kim Sun-mi investit la Galerie Lélia Mordoch de ses
œuvres protéiformes : grands tableaux abstraits ou
figuratifs réunis par des fils, ainsi que  plusieurs séries
photographiques dans lesquelles les personnes ano-
nymes (croisées dans le métro ou au gré des rencon-
tres) qu’elle a photographiées sont connectées alors
qu’elles ne se sont sûrement jamais parlé. Son travail

nous livre une vision de notre monde où tout va trop
vite, un arrêt sur images sur les relations qu’entretien-
nent les êtres entre eux et avec eux-mêmes qui, sans
qu’ils s’en aperçoivent, font tous partie d’un tout...

Dans l’œuvre de Kim Sun-mi, les fils symbolisent la
relation aux autres et à l’univers. Ce sont les éléments
fondateurs d’une œuvre humaniste et optimiste où
les êtres et le cosmos résonnent en harmonie.

« On n’est pas tout seul au monde » 
Exposition de Kim Sun-mi 

Centre Culturel Coréen
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Jusqu’au 28 mars 

Exposition ouverte du mardi au samedi de 13h à 19h
Tel. : 01 53 10 88 52
www.leliamordochgalerie.com

GALERIE LÉLIA MORDOCH 
50, rue Mazarine 

75006 PARIS 

Sésame ouvre-toi! Je rêve, fils et photographie contrecollée sur acier, 37.6 x 99 x 15.5 cm, 2013

CORÉE MANIA / Une saison coréenne à Sèvres

ROMAN D'UN VOYAGEUR jusqu’au 20 juillet 2015

KIM YIK-YUNG  ET KIM YEUN-KYUNG du 20 mai 2015 au 4 janvier 2016

Roman d'un voyageur s'articule autour de la figure
emblématique de Victor Collin de Plancy (1853-
1922), premier consul de France en Corée. Collec-
tionneur à l'insatiable curiosité, il a rassemblé, lors de
son séjour dans le pays, de nombreux objets d'art

dont quelque 260 pièces de céramique coréenne.
La Corée et son art de vivre sont évoqués dans
l'exposition à travers des photographies, des pein-
tures, du mobilier et bien sûr un ensemble unique
de céramiques exceptionnelles qui témoignent
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De très grands musiciens coréens et français, menant respecti-
vement de brillantes et internationales carrières de solistes, pren-
nent ardemment plaisir à participer à ces joutes instrumentales
au sommet de leur art,  proposées chaque année en mars par
l’association MusicAlp et le Musée de l’Armée. Une programma-
tion originale de musique de chambre, avec trois chaleureuses
soirées musicales au plus haut niveau qui feront le délice des mé-
lomanes parisiens.

Les lundis 2, 16 et 30 mars à 20h
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Concerts au Musée de l’Armée,  
dans le cadre du cycle MusicAlp
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d’une culture ancienne et raffinée et invitent à une
plongée dans le temps, vers le « royaume ermite »
de la fin de l’époque Joseon. La plupart des
céramiques exposées n'ont jamais été montrées au
public. 

(Commissariat : Stéphanie Brouillet)

Activités et animations autour de l’exposition 
« Roman d’un voyageur »
Plusieurs activités et animations  permettant de décou-
vrir différentes facettes de la culture coréenne et illus-
trant l’exposition se dérouleront pendant toute la durée
de celle-ci : récital de musiques et danses traditionnelles
coréennes, présentation de contes coréens, visite com-
mentée de l’exposition, conférence, quizz, etc. (se ren-
seigner par téléphone ou courriel, voir ci-dessous).

Kim Yik-yung et Kim Yeun-kyung L’exposition
constituant le volet contemporain (à partir du mois
de mai), complète le propos de la présentation pa-
trimoniale, en mettant l'accent sur la remarquable
créativité de deux artistes coréennes, dans les
domaines de la céramique et du verre.

(Commissariat : Frédéric Bodet)

       

Informations pratiques
Tous les jours, de 10h à 17h, sauf le mardi et le 1er mai.
Ateliers et activités jeune public...
Accès : T2 (arrêt « Musée de Sèvres »). M° ligne 9
(arrêt « Pont de Sèvres »). Autobus au pont de Sèvres :
169, 179, 171, 26 
Réservations et renseignements sur l’exposition et les
diverses animations
Tel. : 01 46 29 22 05 / visite@sevresciteceramique.fr

SÈVRES – CITÉ DE LA CÉRAMIQUE
2, place de la Manufacture

92310 SÈVRES
www.sevresciteceramique.fr

Grande Jarre, 18e siècle 
(C) RMN Grand Palais (Svres, Cité de la céramique) / Martine Beck-Coppola

Concerts organisés sous le haut patronage de l’Ambassade de la Répu-
blique de Corée, avec le soutien du  Centre Culturel Coréen
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Concert du 2 mars

Pascal Devoyon, Rikako Murata et Jean-Marie Cottet
(piano) / Dong-Suk Kang, Suzanne Gessner et Chris-
tophe Poiget (violons) / Françoise Gnéri (alto)/
Young-Chang Cho (violoncelle) / Romain Guyot
(clarinette)

Œuvres de Schubert, Menotti, Gershwin et Dvorák

Concert du 16 mars

Denis Pascal et Fernando Rossano (piano) / Marie
Charvet (violon), Michel Michalakakos (alto) / Yvan
Chiffoleau et Marie-Paule Milone (violoncelles) / Jean
Ferrandis (flûte), Nicolas Baldeyrou (clarinette) /
Hélène Devilleneuve (hautbois), Chantal Mathias
(soprano)

Œuvres de Bliss, Saint-Saëns, Spohr et Fauré

Concert du 30 mars

Hortense Cartier-Bresson, Jacques Gauthier et Cécile
Hugonnard-Roche (piano) / Roland Daugareil, Julien
Szulman et Akiko Nanashima (violons) / Pierre-Henri
Xuereb (alto) / Yvan Chiffoleau et Philippe Muller
(violoncelles) /Shigenori Kudo (flûte)

Œuvres de Françaix, Haydn et Brahms 

M
A

R
S

4

Vente de billets au Musée de l’Armée : aux comp-
toirs d’accueil billetterie nord et sud de 10h à 16h30
et de 19h à 20h les soirs de concert (exclusivement à
la  billetterie nord)
Réservations internet : http://billetterie.musee-
armee.fr (impression des billets à domicile) et
http://www.fnacspectacles.com

MUSÉE DE L’ARMÉE
HÔTEL NATIONAL DES INVALIDES

Grand Salon
129, rue de Grenelle

75007 PARIS

Les mercredis 4 mars, 1er avril, 6 mai et 3 juin à 12h 30

Série de concerts de musique classique  « Sunrising»

CENTRE CULTUREL

Les concerts de cette série, présentant de jeunes ar-
tistes, permettent à des musiciens coréens promet-
teurs faisant leurs études musicales en France  ou
venant s’y perfectionner, de se produire devant un pu-
blic parisien toujours friand de découvertes musicales.
Un joli moment de musique durant la pause déjeuner
et des jeunes instrumentistes talentueux à découvrir !

Et également le 1er juillet 
Concert d’altos avec Choi Boo-yeon, Ha Se-ho et
Kang Hyun-wook
Œuvres de Stamitz, Vieuxtemps et Brahms

4 mars / Récital de flûte de Yoo Jae-a
Œuvres de Mozart, Enescu, Gaubert et Reinecke 

1er  avril / Concert de musique de chambre 
Yoon Ji-won (violoncelle), Ju Sang-eun (violon), 
Cheong Debora (soprano)
Œuvres de Shostakovich, Mozart et Saint-Saëns 

6 mai / Récital de piano de Yoo Kyung-sun
Œuvres de Clementi, Granados et Prokofiev

3 juin / Récital de piano de Euh Ja-hye
Œuvres de Chopin et Brahms
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Du 4 au 25 mars 

        

CENTRE CULTUREL

« FAIRE SUR/FACE » 
Exposition de Jeong Da-young / photocollage & installation

Sur une feuille blanche, un visage est dessiné avec
des couleurs tout en nuances, étrangement limpides.
Ou devrait-on plutôt dire que des couleurs y sont «
posées », dessinant des formes et traits de visage.
Mais, en y regardant de plus près, on découvre que
ce visage, expressif et joli, est en fait constitué de
morceaux de papier colorés, chacun d’entre eux re-
présentant une partie : les yeux, le nez, les lèvres, le
menton, les joues, le front, les cheveux...qui ont été
découpés dans un magazine. 

C’est ainsi que Jeong Da-young dépeint ses visages.
Ils sont à grande échelle, faisant face au spectateur. Il
s’agit en général de portraits de ses proches, mais
aussi, parfois, de gens croisés au hasard des rencon-
tres dont elle essaie de cerner la personnalité. Mais
pourquoi le visage ? L’artiste s’était tout d’abord inté-
ressée à la ville, à ses habitants, aux paysages urbains.
Cependant, à son arrivée en France, elle s’est soudain
sentie jugée du fait de son apparence physique dif-
férente de celle des Occidentaux.

Et c’est ce sentiment d’être un peu à part qui l’a ame-
née à s’intéresser à la question de l’identité, notam-
ment à travers l’une de ses composantes essentielles :
le visage. 

L’artiste emploie la technique de photocollage, pro-
cédant au préalable à une collecte et à un tri minu-
tieux des images en fonction de leurs couleurs et
nuances. Il s’agit là d’un travail très laborieux qu’on
pourrait en quelque sorte assimiler à la préparation
d'une palette de couleurs. Ce processus prend énor-
mément de temps : trouver des images et des cou-
leurs appropriées, les découper et les tailler finement,
assembler et coller ensuite délicatement des petits
morceaux fragiles de papier glacé...Tout cela évoque
le travail méticuleux du peintre procédant par petites
touches de pinceau.

L’effacement et la déconstruction du visage, font par-
tie du processus créatif de l’artiste. En effet, le visage
représenté, composé d’éléments fragmentaires, n’est
pas vraiment visible si on le regarde de trop près ; il
n’apparaît clairement que lorsqu’on s’en éloigne. Les
portraits de Jeong Da-young nous interrogent sur
l’aspect relationnel des rapports humains, la com-
plexité des individus et de leurs rôles sociaux, ainsi
que sur l’écart existant entre leur vraie nature et leur
apparence. 

Née en 1988 à Séoul, Jeong Da-young étudie d’abord la
peinture occidentale et la littérature française à l’Univer-
sité Sungkyunkwan de Séoul. Puis, arrivée en 2011 en
France, elle poursuit ses études en Arts de l’image et du
vivant à l’Université Paris I. Elle prépare actuellement sa
participation à l’édition 2015 du Festival « Ici et demain »,
organisé par la Mairie de Paris.  

Réve (détail), photocollage, crayon sur papier, 120 x 160 cm, 2011   
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Ce voyage original a été imaginé par Marie-Hélène
Bernard, lors d'une résidence en Corée à l’automne
2013 dans le cadre du programme de la "Villa Médi-
cis hors les murs", avec la chanteuse de pansori Cho
Joo-seon et la percussionniste Françoise Rivalland.
Le travail musical s’est poursuivi lors de résidences au
GRAME (Lyon) et au centre Césaré (Reims). Il aboutira
à la création, en novembre 2015, d’un spectacle in-
cluant des vidéos de Robert Cahen et de la musique
électroacoustique. C’est donc la première étape de
cette aventure qui est donnée à entendre ce soir..

Dans le pansori, l’interprète (homme ou femme), à la
fois chanteur, récitant et acteur raconte, éventail à la
main,  une longue histoire versifiée, accompagné
simplement par un joueur de tambour, qui l’encou-
rage par de courtes interjections. Ici, Cho Joo-seon,
intervient pour une bonne part à partir de textes co-
réens, puisés dans des recueils de poésie de diffé-
rentes époques (Yun Seondo, Choe Namson, Yi Sang,
Ku Sang…)  et des extraits de rituels chamaniques. 

En duo avec la chanteuse, la percussionniste, Fran-
çoise Rivalland, introduit le zarb et le santour, instru-
ments d’origine iranienne dont on trouve les
équivalents en Asie. Elle mêle aussi sa voix à celle de
Cho Joo-seon, se faisant l’écho en français des textes
coréens. A partir de compositions de Marie-Hélène

Bernard et de pièces puisées dans le répertoire co-
réen traditionnel, il se noue ainsi un dialogue inédit
entre Orient et Occident.

Les artistes en quelques mots...
Compositrice de musique instrumentale, de musique
mixte et électroacoustique, Marie-Hélène Bernard est très
intéressée par un travail de création avec des instrumen-
tistes traditionnels asiatiques. Elle a été lauréate de la «
Villa Médicis hors les murs » en 2003 (en Chine) et en
2013 (en Corée).

Cho Joo-seon a eu comme professeurs les célèbres chan-
teurs Oh Jung-sook et An Sook-sun. En 2008, elle a rem-
porté le prix « Jeune artiste de l’année », décerné par le
Ministère de la Culture sud-coréen. Tout en donnant des
concerts à travers le monde, elle est professeur de chant
traditionnel à l’Université Hanyang de Séoul.
Percussionniste, interprète de musique contemporaine,
principalement en musique de chambre et en solo, Fran-
çoise Rivalland a travaillé depuis plus de trente ans avec
de nombreux compositeurs à la création et l’interpréta-
tion de leurs œuvres. L'improvisation, le travail vocal et
la mise en scène sont ses terrains de jeu actuels. Elle en-
seigne à la Haute Ecole des Arts de Bern.
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Mercredi 4 mars à 20h

« Un chemin de sable blanc »
Concert avec la chanteuse de pansori Cho Joo-seon,  
la compositrice  Marie-Hélène Bernard et la percussionniste Françoise Rivalland

Cho Joo-seon Marie-Hélène BernardFrançoise Rivalland
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Les vendredis 6 mars, 3 avril et 5 juin à 19h

Ces démonstrations, proposées par Mme Baik Sung-hee, spécialiste de la gastronomie coréenne,
permettront à nos amis français, amateurs de bonne cuisine, d’apprendre à préparer de délicieux
mets coréens.

Pour son édition 2015, la programmation artis-
tique de cette biennale renommée fait la part
belle aux artistes et designers coréens qui investi-
ront deux lieux emblématiques. 

Du 11 mars au 17 mai 

Le Musée d’Art moderne et Contemporain de Saint-
Étienne Métropole qui présente le travail prolifique et
protéiforme de la sculptrice Lee Bul, l’une des plus
importantes figures de la scène artistique coréenne
contemporaine (dont le public pourra entre autres
découvrir, dans la salle centrale du musée, plusieurs ins-
tallations monumentales labyrinthiques produites spé-
cialement pour la biennale), ainsi que les réalisations de

Démonstrations de cuisine coréenne

Du 11 mars au 17 mai

Séoul invité d’honneur de la Biennale internationale 
du Design de Saint-Etienne

CENTRE CULTUREL

Vendredi 6 mars / Doubou (두부)
Doubou est une spécialité coréenne, à base de lait de
soja caillé obtenu à partir de graines de soja jaune.
C’est une source de protéines végétales d'excellente
qualité. Le doubou peut être  consommé en salade,
en friture, être servi dans des soupes, ou bien encore
émietté dans des galettes avec des légumes et cé-
réales.

Vendredi 3 avril / Japchae (잡채)

Il s’agit de fines nouilles de patates douces sautées,
qu’on accomode avec des légumes variés auxquels
on ajoute souvent de petits et très fins morceaux de
bœuf. C’est un plat populaire qu’on prépare, presque
toujours, lors de cérémonies traditionnelles ou de
jours de fête.

Vendredi 5 juin / Oi Sobagi (오이김치-오이

소박이)

C’est un kimchi de concombre qui fait partie des ban-
chan, ces petits plats d’accompagnement toujours
présents sur les tables coréennes. L'été étant la saison
du concombre, il s’agit donc d’un kimchi qu’on
mange surtout durant l'été. Pour le préparer, on uti-
lise de préférence des petits concombres dont la
chair est plus ferme.
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Du 17 au 25 mars

16e édition du Festival international de 
cinéma asiatique de Tours

CITÉ DU DESIGN-SITE MANUFACTURE 
3, rue Javelin Pagnon

42000 SAINT-ETIENNE
www.biennale-design.com

www.citedudesign.com

MUSÉE D’ART MODERNE 
DE SAINT-ÉTIENNE MÉTROPOLE

Rue Fernand Léger
42270 SAINT-PRIEST EN JAREZ

Tel. : 04 77 79 52 52
www.mam-st-etienne.fr

Depuis sa première édition en 2000, ce festival pré-
sente à Tours des films venus d’Asie. La production
cinématographique de ce continent est féconde,
créative et bouillonnante. Le festival est l’occasion de
la découvrir dans toute sa richesse. Il permet ainsi à
un large public d’accéder à ces œuvres du bout du
monde.
Chaque année, principalement aux cinémas Studio
(un complexe de 7 salles) mais aussi dans  d’autres
lieux de l’agglomération, sont projetés des inédits,
des avant-premières, des documentaires, des films
d’artistes, des courts métrages et une programma-
tion spéciale jeune public. Le festival fait se côtoyer
le cinéma d’auteur et le cinéma de genre et propose
des rencontres, des hommages à des réalisateurs. 

Le festival de Tours décerne chaque année deux prix :
le prix du public et le prix du jury.

du 17 au 25 mars 2015

http://cineasia37.wordpress.com • www.studiocine.com
CINÉMAS STUDIO : 2 rue des Ursulines, Tours

©
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deux jeunes designers coréens particulièrement
créatifs : Song Seung-yong (né en 1978) et Park Hye-
yeon (née en 1984).

Du 12 mars au 12 avril 

La Cité du Design, où la commissaire Choi Kyung-
ran, directrice de l’Oriental Culture & Design Center,
propose une exposition intitulée VITALITY 2014 :
BEYOND CRAFT &DESIGN centrée sur le renouveau
de l’artisanat coréen, entre savoir-faire industriels et
traditionnels, à laquelle participent une quarantaine
d’artisans et designers de talent. Cette exposition

dévoile le nouvel élan de l’artisanat coréen à travers
une véritable symphonie d’objets enchanteurs, in-
sufflant à la vie quotidienne un éclat qui dépasse
largement les frontières du design. Une expérience
artistique inédite à ne pas manquer !!

À cette occasion, le site de la Manufacture intégrera
un univers coréen : la boutique de la Biennale aura
un pop-up store (magasin éphémère) dédié aux
produits de designers séouliens (papeterie, vais-
selle, décoration...) et la librairie présentera une sé-
lection de livres sur le thème du design en Corée.
Les snacks de la Biennale proposeront également
des menus coréens traditionnels.

Lee Bul, Via Negativa (interior detail), 2012
© Bartleby Bickle & Meursault, courtesy Galerie Ropac, Paris / Salzburg 
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Cette année,  la Corée sera à l'honneur avec six films
programmés, dont trois en compétition : 

Hill of Freedom (2014)* de Hong Sang-soo, 
Sea Fog - les clandestins (2014)* de Shim Sung-bo, 
Busan Flounder - Redux (2011)* de Park Joon-bum,  
Director's Cut de Park Joon-bum, 
Jiseul (2012) de O Muel, 
The King of Pigs (2011) de Yeun Sang-ho

*en compétition

Informations sur les films du festival, 
les lieux et horaires des séances sur 
www.studiocine.com

M
A

R
S

9

Mercredi 18 mars à 19h

Concert du groupe Jeong Ga Ak Hoe

CINÉMAS STUDIO
2, rue des Ursulines

37000 TOURS
Tél. : 02 47 20 27 00

Depuis sa fondation en 2000, le groupe Jeong Ga Ak
Hoe a déjà parcouru toute la Corée, l’Europe et les
Etats-Unis. Utilisant des instruments traditionnels, il
revisite la tradition musicale coréenne,en travaillant
en particulier sur ses notions fondamentales d’har-
monie et d’équilibre, pour créer de nouvelles com-
positions et se constituer un répertoire éclectique. 

L’approche globale de Jeong Ga Ak Hoe a mené le
groupe vers l’exploration de collaborations artis-
tiques inattendues, vers un nouveau spectacle sus-
citant de nouvelles émotions. Un spectacle où la
sonorité de la musique traditionnelle coréenne de-
vient une sorte de catalyseur pour un nouveau
genre, visionnaire et multidimensionnel. Aux an-

ciennes traditions de l’art musical coréen, Jeong Ga
Ak Hoe ajoute artistement la narration, la danse et la
vidéo, afin de créer un « espace » original hors des
sentiers battus. Et dans cette représentation nou-
velle, le passé, le présent et le futur s’entremêlent et
se déploient, sans que jamais ne soit rompu le lien
avec l’héritage musical des ancêtres. 

Notons enfin, que la découverte de similitudes entre
le pansori    et le flamenco, a amené le groupe a fré-
quenter l’Espagne pendant ces deux dernières an-
nées. Jeong Ga Ak Hoe a pu ainsi faire l’apprentissage
du flamenco et enrichir encore davantage son ap-
proche multiculturelle.

CENTRE CULTUREL
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Mercredi 25 mars, 18h 30

Mercredi 15 avril, 18h 30

Mercredi 8 avril, 18h 30

Mercredi 6 mai, 18h 30

Mercredi 27 mai, 18h 30

Mercredi 13 mai, 18h 30
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Du 25 mars au 27 mai

« Culture et civilisation coréennes »
Cycle de conférences permettant de découvrir quelques facettes emblématiques de la culture co-
réenne, aussi bien traditionnelle que contemporaine, et de mieux appréhender la singularité de
la Corée, pays moderne possédant un très riche héritage culturel.

CENTRE CULTUREL

Les festivals de films coréens : découvrir et
partager la richesse cinématographique   
coréenne en France
Par YOO Dong-suk, directeur du Festival du Film
Coréen à Paris et David TREDLER, chef programma-
teur du festival

L’imprimerie ancienne en Corée
Par Francis MACOUIN, ancien conservateur général
au Musée Guimet

Exil et identité : faire œuvre coréenne à Paris
Par Mael BELLEC, conservateur en charge des
arts graphiques au Musée Cernuschi

Le traité de 1886 entre la France et la Corée
et les relations franco-coréennes 
Par Marc ORANGE, ancien directeur de l’Institut
d’études coréennes au Collège de France 

Le Sinawi
Par TRAN Quang Hai, ethnomusicologue au CNRS

Contribution de la Cinémathèque française
à la découverte en France du cinéma coréen
Par Jean-François RAUGER, directeur de la program-
mation de la Cinémathèque française et critique de
cinéma

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yug
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Du 1er au 20 avril 

Song Young-hwa tricote comme si elle dessinait. Elle
fait passer des fils les uns dans les autres avec une ai-
guille, créant des boucles puis des formes. Ce sont
donc des fils en pelote, déroulés comme des traits,
qu’elle tisse pour constituer un tracé tridimensionnel.
Une colonne, des plinthes, de petits crochets de ta-
bleau, un cadre, des bougeoirs… ces objets sont le
plus souvent réalisés en fils de coton blanc cassé. Des
éléments architecturaux aux petits accessoires dis-
crètement transposés dans l’espace, tout ceci semble
parfaitement intégré dans l’environnement intérieur.

C’est en fait son espace de travail que Song Young-
hwa dessine, en l’occurrence le lieu de l’exposition :
plus précisément, elle prend différents objets qui s’y
trouvent et les présente « tricotés », en leur faisant
ainsi perdre leur utilité initiale. Sous la main de l’ar-

tiste, ces objets deviennent autres, le procédé utilisé
étant une sorte d’« habillage », de détournement, qui
permet d’occulter la fonction première de l’objet, de
lui attribuer un autre sens, plus inhabituel. 

Dans ses travaux précédents, l’usage fait par Song
Young-hwa des vêtements usagers et mis au rebut
participait de la même démarche. Elle défaisait les fils
de ces vêtements pour en faire les motifs de ses ta-
bleaux : des plantes, des vases, des fruits ou même
des paysages abstraits… Là aussi, le fait de transfor-
mer les objets en leur donnant une seconde vie, de
déconstruire pour reconstruire, correspond à l’initia-
tive – libératoire – de s’affranchir de toute significa-
tion usuelle. 

A travers ses travaux très élaborés, l’artiste s’interroge
en fait sur la valeur et le sens des choses. Sur la ma-
nière dont on peut, par un moyen « soft et moel-
leux », casser, contrebalancer quelque chose de
solidement établi et de bien défini. N’est-ce pas là
une façon d’explorer l’interstice entre l’endroit et l’en-
vers, le plan et le volume, l’intérieur et l’extérieur…
qu’elle tente de nous « faire voir » avec une certaine
ouverture d’esprit et une légèreté qui nous man-
quent tant dans notre vie routinière ?  

Née en 1968 à Séoul, Song Young-hwa a fait ses études
artistiques à l’Université Nationale de Séoul puis à l’Aca-
démie des Beaux-Arts de Stuttgart en Allemagne. En
2003, elle a obtenu son Master à l’Université des Beaux-
Arts de Berlin. Elle a participé, à une vingtaine d’exposi-
tions de groupe  et il s’agit là de sa neuvième exposition
personnelle. Actuellement, l’artiste vit et travaille à
Schwalbacham Taunus, en Allemagne.  

« Culture et civilisation coréennes » « AU FIL DU TRAIT » 
Exposition de Song Young-hwa / installation
dans le cadre de la série « Regard sur les artistes coréens prometteurs » 

CENTRE CULTUREL

Sans titre, fils de coton, fragments de cadre en bois, environ 90 x 60 cm, 2013
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Entré dans les ordres au monastère de Haein dans les
monts Kaya, il apprend la philosophie bouddhique
et pratique le Sôn. Conscient de l’importance de la
propagation de la Loi par les médias, il fonde la revue
mensuelle Haein, et après en avoir assuré la direction
en tant que 1er rédacteur en chef, il se rend en France,
au monastère catholique de la Pierre-qui-Vire, dont
il compare les pratiques avec celles du bouddhisme.
De retour en Corée du Sud, il assure la fonction de
1er directeur du département d’Education du Centre
de Formation de l’Ordre monastique Jogye, et systé-
matise la formation de base de la communauté 
monastique.

Premier directeur du musée Sôngbo du monastère
de Haein, qu’il inaugure, il dirige le Bulgyo Sinmun (Le
Journal du Boudhisme), périodique de l’Ordre, et se
consacre entièrement à sa mission de chroniqueur
libre et de propagateur de la Loi. Il séjourne actuel-
lement en paix dans l’ermitage Chijok à Haeinsa.

L’ouvrage, L’Eveil n’a pas de frontières, de Haeinsa à la
Pierre-qui-Vire*, relate son expérience (en 1989 -1990)
de neuf mois de résidence en France au monastère
bénédictin de la Pierre-qui-Vire. Ce récit nous est pro-
posé dans une traduction française qui tient compte
du genre de vie, des préoccupations, de l’univers
mental de l’auteur coréen. Lors de cette rencontre,
nous sommes invités à découvrir un auteur singulier,
inhabituel, à écouter la voix de l’Asie extrême, à l’ex-
trémité de nos expériences.

A
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Vendredi 17 avril à 18h 30

Rencontre avec le Vénérable Hyangjôk, ancien Président de
l’Assemblée de l’Ordre Jogye
à l’occasion de la parution de son livre  « L’Eveil n’a pas de frontières, de Haeinsa à la
Pierre-qui-Vire »
Avec la participation de Yannick Bruneton, maître de conférences  à l’Université de Paris 7 et traducteur du livre

CENTRE CULTUREL

Hyangjôk Sûnim

* Paru en 2014 aux éditions GSJ Global biz     

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yuo
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Dès le réveil, son regard se dirige vers la mer et se
pose sur les vagues. Peu importe qu’il pleuve, qu’il
neige ou qu’il vente, tant que celles-ci ne sont pas
trop hautes, elle ira plonger dans l’eau pour y accom-
plir son labeur. Son nom, Haenyo, signifie  littérale-
ment  « femme de la mer » et désigne les plongeuses
de l’étonnante île de Jeju, située dans l’extrême Sud
de la Corée.... 

Les Haenyo partent à la mer par marée haute et re-
viennent à terre à marée basse, après avoir plongé
durant plusieurs heures et récolté des produits de la
mer qui font vivre leurs familles : haliotis, conques,
etc. Ce sont des plongeuses expérimentées, connues
pour être capables de retenir leur souffle pendant
plus de deux minutes et de descendre à des profon-
deurs de plus de vingt mètres, malgré la houle, les
courants, les requins et les méduses...

Fasciné par ces femmes exceptionnelles à l’esprit
combatif, Joon Choi, photographe à succès qui était
surtout connu dans le domaine de la publicité, s’est
intéressé un jour à la vie des Haenyo. Et cette rencon-
tre a été si marquante, qu’il a passé une année entière
à les photographier. Il faut dire qu’il s’agit de femmes
très énergiques et singulières, véritables chefs de fa-

mille (une exception dans une Corée confucianiste ! ),
élevant leurs enfants et assurant le plus souvent la
subsistance du foyer.

L’exposition retrace, à travers une magnifique série de
photographies - portraits de Haenyo et paysages de
Jeju réalisés par Joon Choi -, l’histoire et le parcours
de ces femmes courageuses au destin peu ordinaire
qui  doivent, pour faire vivre leur famille, affronter
chaque jour les dangers de la mer.

Après avoir étudié la photographie à l’Université Chung-
Ang de Séoul, puis à l’Université Nihon de Tokyo, Joon
Choi part travailler à New York dans la publicité en tant
que photographe professionnel et commence à se faire
un nom. Après son retour en Corée en 1988, il va y deve-
nir l’un des meilleurs photographes du secteur publici-
taire. A partir de 1995, il se spécialise dans la réalisation
de portraits. C’est alors, après 40 ans de carrière, qu’il dé-
couvre enfin les Haenyo, sujet auquel il va  consacrer sa
vie de photographe.

Cette exposition à Paris a été montrée pour la première
fois au Posco Art Museum de Séoul en mai 2014. Avant
leur présentation au Centre Culturel Coréen, les photo-
graphies seront exposées à l’UNESCO du 13 au 17 avril. 

CENTRE CULTUREL
13

« Haenyo, femmes de la mer »
Exposition de Joon Choi / photographie

Haenyo #12, 120x180cm, 2013

Du 22 avril au 13 mai

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yu_
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Dimanche 26 avril à 20h 30

Du 13 au 31 mai  

Rue des Vergers-Saint-Jacques
91410 DOURDAN

Tel. : 01 64 59 52 31
centreculturel@mairie-dourdan.fr

Spectacle de danse hip-hop avec Morning of Owl

Festival « Printemps Coréen » de Nantes 2015

Depuis une dizaine d’années, le groupe Morning of
Owl fait parler de lui sur la scène hip-hop internatio-
nale par la créativité de ses spectacles. Un point fort
qui lui a valu de remporter de nombreux prix dans
les compétitions mondiales les plus importantes. Le
« crew » coréen est composé de dix danseurs remar-
quables possédant une maîtrise technique et une
énergie incroyables. 

Sur internet, de nombreuses vidéos permettent d’ap-
précier les performances et l’esthétique des choré-
graphies de ces “break dancers” hors pair, qui
possèdent également une excellente maîtrise des
arts martiaux se déployant dans leurs numéros. Mais,
pour les amateurs de sensations fortes, rien ne vaut
de les voir sur scène où leur prestation virevoltante
apparaît particulièrement spectaculaire.

La première partie du spectacle sera assurée par des
compagnies de danse hip-hop repérées par les orga-
nisateurs du Festival de danse hip-hop de Dourdan.

CENTRE CULTUREL RENÉ CASSIN

Informations sur www.morningofowl.com

La 3e édition de cette manifestation, visant à mieux faire
connaître la culture coréenne à la fois traditionnelle et
contemporaine dans la région nantaise, verra se dérouler
nombre d’événements intéressants (expositions, concerts,
projections de films, conférences, ateliers...) et favorisera
les rencontres créatives entre artistes coréens et artistes
nantais.

En matière d’art contemporain, l’Espace Cosmopolis ac-
cueillera la plasticienne Ji-Yun, la photographe Nathalie
Savey, ainsi que le photographe documentaire Kim
Kyung-sang et la compositrice Marie-Hélène Bernard,
avec une installation alliant un environnement sonore à
des images issues d’archives ethnologiques.

Différents concerts de musique traditionnelle ou actuelle
auront également lieu dans le cadre du festival, entre au-
tres au Stéréolux, au Pannonica, au Théâtre Graslin et à
l’Espace Cosmopolis. 

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yua
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Dimanche 26 avril à 20h 30

PRINTEMPS CORÉEN DE NANTES

Le programme du festival étant en cours de finalisa-
tion, les informations sur toutes les manifestations
présentées, le calendrier détaillé et les horaires seront
consultables vers la mi-avril sur le site du Printemps
Coréen de Nantes : www.printempscoreen.com 

Renseignements aussi au 06 45 76 58 25

Nant/Co

Groupe Samulnori Jin Seo 

Ainsi, le public nantais pourra découvrir l’ensemble ins-
trumental de percussions coréennes Jin Seo et ses mu-
siciens Kim Bok-man, Kil Ki-ok, Kim Kyoung-su et Lee
Yun-gu, qui se produiront également avec des spécia-
listes de musique bretonne Sylvain Girault, Erwan
Hamon, Janick Martin et François Robin, lors d’une
création franco-coréenne des plus originales. 

Les groupes Baeshi Bang (revisitant le répertoire du
chanteur coréen Bae Ho), Tacit Group (mêlant musique
électro-acoustique, arts visuels et littérature) et
Nant/Co (collectif de musiciens coréens et français
formé autour de la joueuse de geomungo E’ Joung-Ju
et cultivant la fusion), feront également feu de tout
bois lors de cette édition à laquelle participeront aussi
la chanteuse de pansori Cho Joo-seon et l’ensemble
classique Da Camera.

Des conférences sur la Corée et sa culture, sur l’éduca-
tion coréenne des enfants ou bien encore le cinéma
coréen jalonneront cette 3e édition du Printemps Co-
réen, sans oublier les divers ateliers (fabrication d’ins-
truments de musique, de marionnettes, cuisine
coréenne, etc.) et les concerts pédagogiques.

L’ensemble de cette programmation permettra à un
large public de faire un très joli voyage au cœur des
arts coréens.

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yue
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Du 14 mai au 20 juin 

Pour toute information : www.pulsart-lemans.com  
contact@pulsart-lemans.com 

Les Quinconces
Place des Jacobins

72000 LE MANS
www.pulsart-lemans.com

CITÉ DES ARTS

Exposition « Sen Chung – L’Orient et l’Occident »

Du 14 au 17 mai

Choi Thoji à la MIAC-PULS’ART
La Manifestation Internationale d'Art Contemporain Puls’Art se
déroule chaque année au Mans depuis 21 ans. Elle a accueilli à
ce jour plus de 1000 artistes de différents horizons (peintres,
sculpteurs, photographes...), français mais aussi étrangers, venus
y présenter leurs œuvres et donner un vaste aperçu de cet
Espéranto des émotions qu'est l'art d'aujourd'hui.

Invité dans le cadre de la manifestation, qui propose cette
année 52 artistes, Choi Thoji vit et travaille à Paris. Il a déjà pré-
senté cinq expositions personnelles et participé à plus d’une
vingtaine d'expositions collectives. Cet artiste coréen a égale-
ment obtenu quelques distinctions notables, notamment, en
2012, un 1er Prix au Salon MAC 2000 .

« ...Formé en Corée et à Paris, Choi Thoji rassemble deux mondes
bien différents et les transcrit dans des sculptures figuratives (mais
pas trop) et des matières rendues précieuses par un travail en sur-
face particulièrement remarquable. Oiseaux, silhouettes évocatrices
nous rappellent que le monde rêvé existe, se survit, et participe de
notre quotidien...  On ne regarde pas sans risque les silhouettes es-
quissées par l'artiste, on les pénètre et on se laisse prendre au
charme d'un monde à la fois familier et étranger. »

Anita Nardon

C’était en 2010 à Paris, au Grand Palais, que Thierry
Diers, directeur artistique de la galerie Duboys décou-
vrait une toile de Sen Chung, un grand format blanc
barré de la diagonale d’un arbre rouge jeté dans un
éclair, né du terreau d’une composition subtile de
formes et couleurs. Une calligraphie comme un cri
et, pourtant, c’était bien une peinture en matière et
glacis qui jaillissait d’une composition digne de Paul
Klee. Depuis, ce fut la découverte d’autres toiles,
d’une œuvre en construction et d’un travail fluide
proposant un pont entre l’Orient et l’Occident...

Les racines coréennes de Sen Chung (né en 1963 à
Jeonju), sont indéniables, mais sa particularité tient

dans le geste du calligraphe imprégné de son sujet qui
rejoint l’Occident en devenant peinture. Geste expulsé
comme une délivrance qui rebondit et revient pour
couvrir et reprendre. Les toiles de Sen Chung viennent
de loin et ont la discrétion de ne pas l’imposer ; elles
sont toutes en subtilité. Faussement esquissées, elles
plongent sans nous prévenir dans l’expressionisme
européen. L’artiste regarde, lance et entre dans ses
toiles, il joue du geste et caresse la matière, il accroche
le temps et prolonge des histoires qu’il nous propose
de partager. Explorateur du monde, Sen Chung nous
parle de mythologie, de contes et d’objets du quoti-
dien qu’il traduit par une écriture jetée sur la toile avant
d’y être submergée, engloutie et apaisée. 

UNE SUCETTE S3201301(ONIRIQUE)

ogue오 geto:- 76254yuyyue8ygo8yogyy오오ygP오yug오yy9710yu오
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Du 20 mai au 10 juin  

6, rue des Coutures Saint-Gervais
75003 PARIS

Tel. : 01 42 74 85 05
www.galerieduboys.com

GALERIE DUBOYSSans titre, huile sur toile, 130 x120cm, 2014

KIM Heeyun, Fragments noirs (Vieux mane ̀ges), encre sur papier, 30,8 x 50,2 cm, 2014

« Le dessin dans tous ses états » 
Exposition de l’Association des Jeunes Artistes Coréens  
Back Seung-soo, Choi Thoji, Ha Yoomi, Han Yohan, Hong Bora, Jung Insoo, Jung Hee-jung, Kim Heeyun,
Lee Dong-hoon, Lee Eunhwa, Lee Eun-kyung, Lee Hwajin, Lee Jisun, Lim Suk-hee, Min Hang-ki, Min Sun-
young, Park Hye-jung, Park Ji-hyun, Park Sung-ho, Seon Hye-young, Tak Harin, Youn Guideog

La sélection d’œuvres, proposée dans le cadre de
cette exposition, nous emmène sur de nouveaux
chemins, là où la peinture se suffit à elle-même et où
il faut se laisser surprendre par des formes, le souve-
nir de claustras et de couleurs dont il ne reste que
l’essentiel, la mémoire, le rythme et l’envoûtement.
Un ensemble de toiles dans lesquelles il introduit
quelques mots ou phrases pour accompagner et
rendre visible son questionnement : « The Orient and
the Occident », « Vision of youth to the serenity of
old age », « Summer-Winter ».

Une œuvre unique à ne pas manquer !
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Du 30 mai au 7 juin

CENTRE CULTUREL

« L’amour du plus lointain »
13e Biennale internationale des poètes en Val-de-Marne

La 13e Biennale internationale des Poètes en Val-de-
Marne se tiendra dans plusieurs villes du Val-de-
Marne et à Paris. Avec des poètes venant de Chine,
de Corée, d’Australie et du Grand-Nord canadien, le
public sera invité à faire un long voyage, à découvrir
des poésies différentes mais surtout à accueillir l’Au-
tre, le plus lointain et peut-être aussi le plus proche.

Faire découvrir la diversité des écritures et des pra-
tiques actuelles de la poésie pour une meilleure com-
préhension réciproque, tel est l’objectif de ce festival
de poésie.

En avant-première de l’Année de la Corée en France
qui débutera en septembre 2015, cette édition sera
l’occasion de découvrir la richesse de la poésie co-
réenne actuelle avec quelques-uns de ses plus im-
portants représentants. Une poésie empreinte d’une
grande sensibilité qui  fait écho à la société coréenne
contemporaine.

L’exposition s’organise autour du thème du dessin.
Vingt-deux artistes de l’Association des Jeunes Ar-
tistes Coréens (AJAC) se sont réunis afin de réfléchir
ensemble sur ce thème, en l’illustrant chacun à sa
manière à travers leurs travaux transdisciplinaires.
Pour ces plasticiens, il s’agit avant tout de situer le
dessin par rapport à leur travail, en abordant notam-
ment un certain nombre de questions qui se posent
à l’artiste : quel est le rôle du dessin, quel forme
prend-t-il, est-il un outil ou une finalité ?  

Dessiner est l’un des actes fondamentaux et essen-
tiels à la mise en route de l’activité de création. Cro-
quis, esquisse, ébauche, étude, graffiti, schéma, tracé,
ligne… autant de noms différents pour désigner les
nombreux types de dessin, notamment en fonction
des outils utilisés et des finalités recherchées : dessin
au crayon, au pinceau, au feutre… ou bien dessin
d’architecture, de mode, de presse. Pour certains, le
dessin évoque l’outil et la technique qui accompa-
gnent la création ou une étape de son processus ;

mais pour d’autres, le dessin est une œuvre en soi.
Une œuvre pouvant présenter divers aspects visuels,
matériels et contextuels. 

Nul doute que nos jeunes artistes de l’AJAC nous ré-
serveront, dans cette exposition, de belles décou-
vertes et tout un foisonnement d’idées et de formes
nouvelles. 

Une exposition à multiples facettes à ne pas manquer !

L’AJAC est une association fondée à Paris en 1983, qui re-
groupe de jeunes artistes d’origine coréenne résidant en
France. Elle organise chaque année une grande exposi-
tion de ses membres, mais aussi des expositions collec-
tives en France et à l'étranger, où souvent, certains
membres sélectionnés exposent aux côtés d’artistes
étrangers dans un esprit d'échange et de partage. Cette
année, l’association compte 27 membres actifs dont  4
nouveaux membres.
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Lundi 1er, mardi 2 et mercredi 3 juin à 19h 30

Spectacle de danse solo de Son Hyejeong
« Gungji – dilemma » 
Dans le cadre des Rencontres chorégraphiques internationales de Seine-Saint-Denis

Festival défricheur dédié - depuis 1969 - aux écritures
chorégraphiques contemporaines, les Rencontres
chorégraphiques internationales de Seine-Saint-
Denis proposent le plus souvent des œuvres inso-
lites portant un regard aigu et poétique sur notre
monde, en résonance avec un questionnement
constant sur celui-ci...

Artiste très créative, présentée pour la première fois
en France dans le cadre de ces rencontres, Son Hye-
jeong est diplômée, en Corée, du département de
danse du College of Arts et a étudié la chorégraphie

à la Graduate School of Arts de l’Université de Han-
sung. Elle collabore, depuis 2005, avec la compagnie
Jigu Dance Theater et poursuit en parallèle une ca-
rière de danseuse et de chorégraphe. Sa première
œuvre chorégraphique, «Gungji – dilemma», créée
en 2008, évoque l’expression du libre-arbitre humain
dans des situations extrêmes. Comment peut-on
survivre dans une impasse ? Comment résoudre et
surmonter, dans la vie, les dilemmes de chaque ins-
tant ? Telles sont les questions qui sont artistement
abordées dans cette création chorégraphique parti-
culièrement inventive.

Informations plus détaillées sur cette création et
l’ensemble du programme de ces rencontres 
au 01 55 82 08 08 ou sur www.rencontreschoregra-
phiques.com

Programme en ligne à partir de début mars sur
www.biennaledespoetes.fr
Tél. : 01 49 59 88 00  –  E-mail :
biennaledespoetes@biennaledespoetes.fr

20, rue Marie-Anne Colombier 
93170 BAGNOLET

www.lecolombier-langaja.com 
Tel. : 01 43 60 72 81

THÉÂTRE LE COLOMBIER 

Le programme de la Biennale est en cours de finali-
sation au moment où nous mettons sous presse.
Quelques grands poètes coréens sont néanmoins an-
noncés (sous réserve) : Hwang Ji-U, Choi Seung-ho,
Kim Yi-deum, Shim Bo-seon.

Place du Poème
8, Promenée Venise Gosnat

94200 IVRY-SUR-SEINE

BIENNALE INTERNATIONALE
DES POÈTES EN VAL DE MARNE
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Pas de transmission sans partage : cette 3e édition
sera l’occasion de découvrir dans des cadres de pres-
tige (Musée Guimet - ARTA - Théâtre du Soleil) les
Voix Coréennes autour du pansori, conférence-spec-
tacle et théâtre à Guimet, publication du livre d’Han
Yumi, symposium et concours, et pour couronner le
tout une Fête de la Musique exceptionnelle le di-
manche 21 juin, avec 5 chanteuses de pansori, un en-
semble classique, et un rituel final en plein air dans
le cadre du Théâtre du Soleil !

Jeudi 11 juin, Auditorium Musée Guimet, 12 h,
Conférence-Spectacle 
Pansori, le chant profond de la Corée : Han Yumi,
conférencière, Sohn Zeen-bong, tambour, Hervé
Péjaudier, comédien, et la participation exception-
nelle de la maître Min Hye-sung, chanteuse de
pansori. (www.guimet.fr)

Jeudi 11 juin, ARTA, 20 h, Présentation-Spectacle
Présentation par Han Yumi de son livre Le pansori :
un art de la scène (PUFC), avec la participation de
Min Hye-sung, chanteuse de pansori (entrée
libre).

Vendredi 19 juin,Auditorium Musée Guimet, 20h 30,
Théâtre 
Le Père, monodrame de Han Seung-won 
Adapté, mis en scène et joué par Park Yun-mo avec

Yi Rae-gyeong,  chant pansori et gayageum et Kim
Bona, haegeum. Compagnie Focus Theatre de
Gwangju. (www.guimet.fr)

Samedi 20 juin, Théâtre du Soleil (salle de répétition) 
Échanges et Partages (entrée libre)
-  Symposium (14h  - 17h 30) Arts populaires coréens

entre ici et là-bas organisé avec l’Institute of Korean
Studies HK Yonsei University (Séoul), dirigé par Han
Yumi et Choe Kye-sook, avec So Young-hyeon, Lee
Hyun-joo, Lucia Bensasson, Jean-Marie Pradier,
Jean-François Dusigne, etc.

-  « Amateurs de pansori et minyo », 
3e concours public (18h 30 - 20h) 
Jury sous la présidence de Madame Min Hye-sung,
3 places à gagner pour Jeonju !

-  Concert Gala impromptu (20h 30 - 22h)

Dimanche 21 juin, Théâtre du Soleil (salle de répéti-
tion), Fête de la Musique 
Trnsmission / Programme exceptionnel 
-  Heungbogga, Le dit de Heungbo, (15h) pansori en

transmission, par 5 disciples du Trésor   National Vi-
vant Park Song-hee, 90 ans, autour de Min Hye-
sung, avec la participation sous réserve de Mme
Park Song-hee. 

-  Musique traditionnelle (19h) : Pour la première fois
en France, l’Ensemble Aureum, avec Min Hye-
sung, chant. 

-  Ganggangsullae, suivi d’un rituel de bonne fin,
Duipuri, en plein air avec tous les participants et le
public.
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Le 11 juin et du 19 au 21 juin 

3e édition du Festival K-VOX 
« Voix Coréennes :  Transmission & Partage »

Informations, programme complet et réservations à
vérifier sur www.k-vox-festival.com

Cartoucherie de Vincennes 
Route du Champ de Manœuvres

75012 PARIS 

ARTA et THÉÂTRE DU SOLEIL

6,  place d’Iéna
75116 PARIS

Tel : 01 40 73 88 18 

AUDITORIUM MUSÉE GUIMET

L’Ensemble Aureum 
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Du 17 juin au 1er juillet  

3e édition du Festival K-VOX 
« Voix Coréennes :  Transmission & Partage »

« Autour du papier coréen »
Exposition de Kim Sang-lan et de ses élèves 
avec la participation de l’atelier Sheila Hicks

CENTRE CULTUREL

Œuvre de Geneviéve Blum

Œuvre de Kim Sang-lan

Le Hanji est l’un des fleurons du patrimoine culturel
coréen. Il est fin et doux mais en même temps solide
et résistant, confectionné à partir  de feuilles de mû-
rier.  Il s’agit d’un arbre qui pousse dans des pays à
climat continental (avec quatre saisons bien définies)
comme la Corée, la Chine et le Japon. Chacun de ces
pays a développé, à sa manière, un art spécifique à
partir de ce papier.

Ces dernières années, Kim Sang-lan, artiste-plasti-
cienne coréenne qui vit et travaille en France, s’est
réellement distinguée par ses étonnantes réalisations
autour du papier coréen. Depuis 1992, l’artiste n’ar-
rête pas de nous surprendre par le caractère inventif
de son travail : ses pierres et autres formes naturelles,
ses objets magiques, ses corps de femme évanes-
cents et mystérieux, ses installations dans l’espace té-
moignent d’une remarquable créativité et nous
emportent dans un univers très personnel et haute-
ment onirique. Ses dernières présentations, à la ga-
lerie Lemniscate de Toulouse, et plus récemment, au
Palazzo della Racchetta de Ferrare, en Italie, nous ont
montré, outre les diverses facettes de son talent, la
vocation plastique très originale du papier coréen.

A travers cette nouvelle exposition, Kim Sang-lan, qui
enseigne depuis une dizaine d’années  au Centre
Culturel Coréen la vannerie de papier (Jiseung), a
voulu partager son savoir-faire et transcender la tech-
nique de cet art. Technique extrêmement subtile et
raffinée qui permet de confectionner des objets tels
des paniers, des vases, des tables, des bourses et
même des meubles…  Traditionnellement, de la
laque était souvent appliquée sur la surface pour im-
perméabiliser l’ensemble.  

Pour cette exposition- réalisée avec la participation
de l’Atelier Sheila Hicks -, Kim Sang-lan a réuni au
Centre Culturel Coréen, en plus de quelques magni-
fiques oeuvres personnelles, les  travaux de ses meil-
leurs élèves. 
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Projections « Ciné-Corée » au Centre Culturel Coréen

Les multiples visages du film en costumes coréen
Le film en costumes est un genre à part entière dans le cinéma coréen. Le public est friand de ces échappées ci-
nématographiques vers le passé, et les cinéastes savent s’en donner à cœur joie pour offrir différentes facettes
au genre. Plus qu’une variété de périodes, c’est la variété des tons qui enrichit ce genre dans le cinéma coréen.
Film historique, drame social, observation des mœurs, comédie barrée, film d’action ou suspense inquiétant, le
film en costumes coréen a de nombreux visages, que nous vous proposons d’explorer à travers ce cycle. 

Vendredi 13 mars
Musa, la princesse du

désert (무사)

de Kim Sung-su 
2001,154 mn, VOSTF

Avec Jeong Woo-seong, Joo
Jin-mo, Zhang Ziyi

Au 14e siècle, les seigneurs
Ming renversent l’empereur
mongol régnant sur la Chine.
Dans leur fuite, les vaincus en-
lèvent une princesse Ming.
Une délégation de diplo-
mates et soldats coréens
venus rendre hommage au
nouvel empereur croise la
route des Mongols en fuite...

Vendredi 27 mars
Untold Scandal 

(스캔들-조선 남녀 상

열지사)

de Lee Jae-yong
2003, 120 mn, VOSTF

Avec Bae Yong-joon, Lee
Mi-sook, Jeon Do-yeon

Vers la fin de la dynastie Jo-
seon, Madame Cho et son
cousin Cho-won se jouent
des conventions sociales et
se font conspirateurs pour
mieux manipuler ceux qui les
entourent. Dans ces manipu-
lations sentimentales, le désir
est au centre de tout.

Vendredi 10 avril
Ivre de femmes 
et de peinture 

(취화선)

de Im Kwon-taek
2002,120 mn, VOSTF

Avec Choi Min-sik, Yoo
Ho-jeong, Ahn Seong-gi

Dans la Corée du 19E siècle,
le peintre Jang Seung-eop
est reconnu pour son talent
hors du commun. Mais son
goût immodéré pour l’al-
cool et les femmes, et son
mode de vie dissipé sont
également bien connus…
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proposées par le k.ineclub du Festival du Film Coréen à Paris
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Projections « Ciné-Corée » au Centre Culturel Coréen

23

Les vendredis à 18h. Entrée libre

Vendredi  29 mai
Shadows in the Palace

(궁녀)

de Kim Mee-jeung
2007,112 mn, VOSTA

Avec Park Jin-hee, Yoon
Se-ah, SeoYeong-hee

Une servante est retrouvée
pendue dans l’enceinte du
palais royal. Si l’on pense
d’abord à un suicide, le mé-
decin royal, une femme
nommée Chunryung, dé-
couvre en examinant le
corps qu’il s’agit d’un homi-
cide. Elle va mener son en-
quête, à la recherche d’une
vérité qui se cache dans les
arcanes du palais.

Vendredi 24 avril
Le roi et le clown 

(왕의 남자)

de Lee Joon-ik
2005, 119 mn, VOSTF
Avec Kam Woo-seong,
Jeong Jin-yeong, Kang

Seong-yeon

Au 16e siècle, deux comé-
diens itinérants parcourent
le pays et se produisent de
ville en ville. Accusés de
s’être moqués du roi au
cours d’un de leurs sketches,
ils risquent la peine de
mort. Mais ils arrivent à
convaincre leurs juges de
consentir à un pari : s’ils
parviennent à faire rire le
roi, ils auront la vie sauve...

Vendredi 15  mai
War of the Arrows 

(최종병기 활)

de Kim Han-min 
2011, 122 mn, VOSTF

Avec Park Hae-il, Ryoo-
Seung-ryong 

Pendant la seconde invasion
mandchoue du royaume de
Joseon, un jeune archer à la
précision létale part sur les
traces de sa sœur kidnap-
pée par les envahisseurs,
bien décidé à la ramener
saine et sauve. Mais, un
groupe de tueurs mand-
chous cherche à le stop-
per...

Vendredi 12 juin
La légende de la libido

(가루지기)

de Shin Han-sol 
2008, 120 mn, VOSTF

Avec Bong Tae-gyu, Kim
Ye-won, Oh Dal-soo

Il était une fois un jeune
homme très complexé fai-
sant l’objet de toutes les
moqueries des femmes de
son village. Cependant, son
destin change brusquement
lorsqu’il met la main sur une
bouteille au contenu ma-
gique possédant le pouvoir
de lui donner une puissance
sexuelle hors-normes.
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Cuisine coréenne
hors les murs:
Jeudi de 18h30 à 20h30 
Dans l’atelier de l'association Saveurs et culture coréenne

Danse traditionnelle coréenne
hors les murs:
Mardi de 19h à 21h

Taekkyon  
Vendredi de 12h 30 à 14h

Ateliers du Centre Culturel Coréen

Cours de coréen

Cours et ateliers

Le Centre culturel propose des cours d’initiation à la langue et à la culture coréennes, depuis le niveau débutant
jusqu’au niveau avancé, avec approfondissement de la grammaire, de la lecture et de la conversation.  

Débutant
Groupe 1 : lundi et jeudi de 20h à 21h 30
Groupe 2 : lundi et jeudi de 16h à 17h 30 
Groupe 3 : mardi de 18 h à 19h 30 

et samedi de 15h 40 à 17h10 
Groupe 4 : mardi et vendredi de 20h à 21h 30
Groupe 5 : mardi et vendredi de 16h à 17h 30
Groupe 6 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy, Paris 7e)
Groupe 7 : mercredi et vendredi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy Paris 7e)

Moyen
Groupe 12 : lundi et jeudi de 20h à 21h 30
Groupe 13 : mardi et jeudi de 18h à 19h 30

Avancé
Groupe 14 : mercredi de 18h à 20h

Ciné-cours
(pour moyens et avancés)
Groupe 15 : lundi de 16 à 18h

Les ateliers, animés par des enseignants tous confirmés, permettent au public français de découvrir des disciplines
passionnantes faisant partie du riche héritage culturel coréen.

Nœuds coréens ou maedup
Lundi de 10h à 12h

Peinture coréenne
Lundi de 18h à 20h

Calligraphie coréenne
Vendredi de 18h à 20h

Vannerie de papier coréen
Samedi de 14h à 18h

Poterie et céramique coréennes

Faux débutant
Groupe 8 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30

L’enseignement se déroule sur l’année : d’octobre 2014 à fin juin 2015,
sauf pour les groupes de cours de coréen 4, 5 et 9  (de mi-février 2015 à mi-février 2016)

hors les murs:
Mercredi de 18h30 à 21h30
Dans l’atelier de l’association Ciel & Terre

* Frais spécifiques à l'atelier de cuisine et de poterie : 100€ pour l'achat d'ingrédients culinaires et 160€ pour le matériel poterie, par semestre 
(d'octobre à mi-février, ou de mi-février à fin juin).

A régler directement à l'enseignant concerné.

Groupe 9 : mercredi  de 20h à 21h 30 
et samedi de 14h à 15h 30

Groupe 10 : mardi et jeudi de 16h à 17h 30
Groupe 11 : mardi de 20h à 21h 30

et samedi de 17h 15 à 18h 45
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한국어와 한국문화 교실
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Cuisine coréenne
hors les murs:
Jeudi de 18h30 à 20h30 
Dans l’atelier de l'association Saveurs et culture coréenne

 Le concours s’adresse à tous les lecteurs franco-
phones. 

 Œuvre choisie : À qui mieux mieux, de SONG 
Sok-ze, parue en 2013 aux éditions Imago.

 Les candidats devront rédiger un texte person-
nel - compte rendu, note de lecture, commentaire - 
faisant part des impressions et réfl exions suscitées par 
la lecture de l’ouvrage (longueur maximum du texte : 
10 pages, soit environ 15.000 signes).

Tous les textes devront être envoyés avec les coor-
données du candidat, exclusivement par courrier,  au : 
Centre Culturel Coréen, 2 avenue d’Iéna, 75116 Paris, 
avant le 28 septembre 2015.

 Les textes seront examinés par un jury composé 
de critiques littéraires et d’universitaires. Ses déci-
sions sont sans appel.

 Le concours est doté de plusieurs prix.
1er prix : bon d’achat de 500 € utilisable dans les 
grands magasins (informatique,  TV,  DVD,  livres,  etc.).

 Les lauréats seront avertis par courrier du résul-
tat et une cérémonie de remise des prix aura lieu au 
Centre Culturel Coréen fi n octobre 2015.

Concours
« À la découverte 
des grandes œuvres 
de la littérature 
coréenne »

organisé par le 
Centre Culturel Coréen 
et l’Institut Coréen 
de la Traduction Littéraire

Informations au 01.47.20.83.86

C’est un village 
« traditionnel » 
en fi brociment 
abandonné par 
une équipe 
de télévision 
dans un cadre 
sauvage, 
entre rivière 
et montagne. 
Une bande 
d’éclopés de la 
vie unis par le hasard vont devoir 
y défendre leur peau contre des gangsters en 
goguette, mais la nature jouera le premier rôle 
dans cette guerre picrocholine... Un roman 
coréen à la fois hilarant et poignant ! Un feu 
d’artifi ce burlesque qui nous tient en haleine 
jusqu’au bout.

Né en 1960, SONG Sok-ze est un des romanciers 
les plus appréciés en Corée pour son humour 
et sa profondeur. Il a reçu de nombreux prix, et 
ses ouvrages sont traduits en plusieurs langues.

asard vont de ivoir

Jeudi 7 mai 2015 à partir de 18h30 au Centre Culturel Coréen 
Concours d’expression orale en coréen 

A l’occasion du 618e anniversaire de la naissance du
roi Sejong, inventeur de l'alphabet coréen hangeul, le
ministère coréen de la Culture, du Sport et du Tourisme
organise un concours d’expression orale en coréen
qui se déroulera simultanément dans les pays où sont
dispensés des cours de langue coréenne.

Pour la France, ce sont le Centre Culturel Coréen et
l'Institut Sejong de Paris qui organisent ce concours.
Nous vous invitons à y participer.

Durée de la présentation orale : trois minutes par candidat
Niveaux : « débutants », « moyens » et « avancés »
Les prix – Plusieurs prix intéressants seront attribués aux lauréats(Tablettes, Galaxy Tab, etc.)

Pour plus d’informations : Centre Culturel Coréen - 2, avenue d’Iéna 75116 Paris 
Tel : 01 47 20 83 86, www.coree-culture.org, cccpariscours@gmail.com

CENTRE CULTUREL CORÉEN

e

Concours d’expression oral en coréen 2015 
Jeudi 7 mai 2015 
à partir de 18h30 

au Centre Culturel Coréen 
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candidat
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Les prix : Plusieurs prix intéressants seront attribués aux 
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2, avenue d’Iéna - 75116 Paris
Tél : 01 47 20 84 15 - 83 86  
Fax : 01 47 23 58 97
www.coree-culture.org   

Ouvert du lundi au vendredi, de 9h30 à 18h
Expositions ouvertes au public le jeudi jusqu’à 20h 
et le samedi de 14h à 19h

Bibliothèque ouverte le jeudi jusqu’à 20h
Tél. direct : 01 41 20 84 96

Métro : léna, Trocadéro
Bus : 82, 63, 32, 72
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CENTRE CULTUREL CORÉEN

CENTRE CULTUREL CORÉEN
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Le Centre Culturel Coréen est membre du Forum des
Instituts Culturels Etrangers à Paris
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